
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

The Institute has attempted to obtain the best original copy
available for scanning. Features of this copy which may be
bibliographically unique, which may alter any of the images
in the reproduction, or which may significantly change the
usual method of scanning are checked below.

D Coloured covers /
Couverture de couleur

D Covers damaged /
Couverture endommagée

D Covers restored and/or laminated /
Couverture restaurée et/ou pelliculée

D Cover title missing /
Le titre de couverture manque

D Coloured maps /
Cartes géographiques en couleur

D Coloured ink (i.e. other than blue or black) I
Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

D Coloured plates and/or illustrations /
Planches et/ou illustrations en couleur

D Bound with other material /
Relié avec d'autres documents

Only edition available /
Seule édition disponible

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin / La reliure serrée peut
causer de l'ombre ou de la distorsion le long de la
marge intérieure.

L'Institut a numérisé le meilleur exemplaire qu'il lui a été
possible de se procurer. Les détails de cet exemplaire qui
sont peut-être uniques du point de vue bibliographique, qui
peuvent modifier une image reproduite, ou qui peuvent
exiger une modification dans la méthode normale de
numérisation sont indiqués ci-dessous.

w
LII

Coloured pages I Pages de couleur

Pages damaged I Pages endommagées

D Pages restored andlor laminated I
Pages restaurées et/ou pelliculées

E'

E

Pages discoloured, stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached / Pages détachées

Showthrough / Transparence

Quality of print varies /
Qualité inégale de l'impression

D Includes supplementary materials /
Comprend du matériel supplémentaire

D Blank leaves added during restorations may
appear within the text. Whenever possible, these
have been omitted from scanning / Il se peut que
certaines pages blanches ajoutées lors d'une
restauration apparaissent dans le texte, mais,
lorsque cela était possible, ces pages n'ont pas
été numérisées.

D Additional comments /
Commentaires supplémentaires:



QUEBEC, 22 DECEMBRE 186

ABONNEMENT,
'ille; trois mnos...45 sous

Campagne..... ...... 30 sous
Chaque numéro...... 4. sQus

LA SCIE

.parait le Vendredi de chaque
'semaine.

Toute correspondance concep
nant la rédaction do.1 être .adres:.

pée francoà..
A. GUEIR.ARI), Editeur,

Rue Ste. 4arguerite .N 4

Aucun é~-;-t anoiiyai~
~uaé par la ~l~ctior

LLISTREE

.ON·S' ABO:NJKE
Au bureau de la Sc:ei rue Ste.'
M2arguèrite,. No. 456e-t rue du

P.ont'No. 39.

LA SCIE

'Se vend .à l'enseigne du eau.
age, No. 39, rue du Pont ; chez

CHATIGNY, coin des rueg
St. Ours et St. Valier; lez M

. A. Delile, rue et faubobrz
St. Jean, chez M. Maria bar.
bieren face dn Ma Jac.a Grtier,
eiGt'heg-Weibyre te pof.-ai,

-. .. i. I

A. GU.R ARD et Cie., IMPRIMEURS.

FEUILLETON

.s LA SCIE rLLIuSTRÉE."

L.A FEMME.'

.. arntt qui s t rien.
Il est un b:en p.r l.iqu.l les T.n -

Pes flos agées qI' . r t.n'1hn les jeunes
s.ens :- nIais fe lin V. t irii.eii dl f>rgçt

il laissie dans râ nett si'iiùÍ;-ble
preinte, il v il il lun d i tcií pour les

.amours frais, a _ -- . it flr6 'irs mi-.-
lemetit et qui y s s-r vnr d lcol
.dans res cr'r pes il or coneurment eise
enrichies u9 .ili pu
Jles treuix. .w..-. -

. Ttmîtî-s .es femnirnes- îýrtiJn!es t nobles
prefèrent layërié ap .rmf.iîsQge.b -t Elles n.
i.eulent pas yoir leurd, tdlgeradce,:elles

re udent t rei fier.s lai ti i i n, Iles
tcepte.nte~Illiy a dl eseent iuienit Qez~ les

Russesa, propos de lexy- c .
.Se voir.attrée .paîr, unrl:l1OUnn e .dont

lar supérritéî QLI le eaîrnrre :inspire-: )'-
l,'effroi,.en, fae u.n ,eiin .joiuer comme

Koppée avs.hitoin.beaucuple f;rou.nes
.cîimme irenl. less éjuses l lnri Yl l, onu
paye-ce priliîîu bonhierrduaîng:de: le'urs
veines.:l le 'jalait. . --. y- . .

.i La olous e gise- montré ressemble

unepplitique qm me.ttrat. rites sur table.
o.n .ne!ait rien alors iivj. delautre. a e

. .. intends.itre.deuîis prnejGe SuiS! ail.

le une telle a fait lin hoi m ringe il fat
t'onc qfipl'autre en ait fiaitri inaurais.

....H.la ! on nesgiit. ls.m-ore.-ne. ent
î,liiiC u nin ménage, si les e'inpires et

iisê.hent par i rop de confiant ,l

Les marriages disproportionnés rer- rons autant que possible pour éar gir le cern
semblent àees anciennesý étdfféà de sie cle de nos abonnés.óš
et; de laine dont la soie finit loujoui-s par L'histoiiide Jerôiei era illàstréë com-
couper la Jiine. me celle d'Bapist.e :pco dont U3 s

Q..:elest7le -mrriage o .il p'y a donnons la n ,ur ce riumeo.
pas de inais?*

C'edt une immense preuve d'ielfé-
rior;té cheg fmn hmrrïe qize de ne pas sa- COMMENT ON PARVIEN

'-pir faire 4e sa fe.mme sa maitraisse. CONSTRUIRE UN NAVIRE.
.P. Les houimes très e:ccIupés ont des

idées si faus.es- en rnêQage,-qi*on peut Nous allons eesayer, en nousìÑfforçant
egalement leur faire croire,. qu'avec cent d'être le plus concis posibl à,àpeindre
mille frairs on'n'a rien, et .qu'avec douze le constiucteur de vaisseaurd os jour,
mille 9A a tout. avec ses joies et ses turpetus avec le

I. <le Balzac. système honteux dont il s er pour rom-
c -ntnuer. per les ouvritrs.,

c__ n____r._ Commen ons,

Un individu a toujo.urs eté pauvre, con-
" LA SCIE ILLUSTRÉE." fondu danos la foule, edyeuxsans, paissan,
QUEBEC, 92 DECEMUR.3 1865. ce, orgeuilleux sans iran hait Il asse

ses jours à rêver; lanmit iseréveille en
sursaut : un caucièrnare horrible veille

AUX ÉECTEURS. à son che'et. Maishbbj'maiin il e
Nous commencerons sur notre proclia in lève frais et dispo, il e ses chaus-

li -o r ulicamion un travail de settes, court au mîiroir tàiguse et s'y
n ire colaboateur Tertiullî'nr Francustor voit transformé : une die. nouvwlle a

qui, illustre la n, maère çt>iit n, ,devient jailli sur son front ! " -r8e se possède
rerîbedu Pmrleaiei:, *et i 11ins lecteulrs p'lus.:l E c rourit,< complimente, se

infnt aveC b diintërt'. deriande 'est-bÉnlui, 1uan'd, pour
-iseî ec b il eSt .k itiei euil il ec' el opusicule- est:sça vé r C, preiuveir ab .. on, auü ict

erlg qi et -eláosde otrshitoie on ula Ettjeútrèciame uin camrip-
est 1personificainl plus dle la maîié.l.ó te pourciuafre louzitipés 'de pains.

députés qui l pei ps cantailien a euti Après avoir còn~géilié d'une grêle do
fié ses mnialndus... \,unc, -ieges,. intelIigile jurons, sao indiscret créancier, il revient
erud~i.i qui uud9ais. .terrá Les au miroir et dans. une pause ugaurgi;t
.pr'pîiéiaires (dli lSie espèreitl ir la u- enviée firabeau u sernihi du .euflee à
blicati6or Si irs r ce trenre in ereiser liaume, il s'écrie i Je vais construire un

ue -iN es letieurq qû' elle a vai:se.au! Et le kndma.in~ril enprunte
r n es pisqu a préu-nm ' nius vklrs irr un somme assez rondepildengage'des-

loryîlé'riabunls îl- s r l nosouvriirs et au bout de.tiuis! oti quatrEo
ldèmë4rg e¿ij ntiros moisla coquebdu ravirè estéonstruite

SIli fomirirhit fiicile:nt se re'réer pa l, .Mair, à ce-mumenelescouci-í-e'ien
lecture då ces critiqos géérrles 9 i îlent -nett ;asiéger nore.xhomme; êt unç'boun(
lectre s é rr d. matih, a-es :'évi remprisonné danm
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fauxcol--de batiste, \e pied du valse qui de rire ou un. hîélas- ldgubre qui va s -,
cont tntsa -noble cervelle. il prend sa perdre, en ýrenant' la voie des quais,

'canne et ý.e rend bien vite chez le four- dans Je§ enar du grand Fleue St.- Lau- -
nliaseur. L'argent nanque que voulez- rent. .Si vous le-coudoyez, il vous ,ance --

öns ! Il y fait le pied du grue pendant un regard dé scorpion aùcumnpagne d'uni
unè heure et est enfin introJuit. 4nergiiue jur. -

Il prend Ies paàris dans telle et telle
compagnie. Ett après s être pro;mené

une ptirtie'du jour, il.va prendre tXn lunch
nu Sradacona club, doiit il est un des C --

Cette vignette nousm montre le eon-r-le-
teur sur le quail qui regar,l.a prtir le
*re en que.stion.

t i

M* George Brown muuiiistre de la Pro,-
ce a resitai.

Le fournisseur le toise -des pieds a la Le ber lio-nst :tx .hs '-.1
tête, et consent a ii 'prêterqueh<ues mîlle Cauchon ne sa d .' dire, u. earga .
lö[iz, iñoyénnànt ri.b'ù moi a; sur ce t pendant que ce mnon ieur iavonre tier reste touit .ci.n Ci
q.u'il a de fait du isseaù, avec intéret des mets. succulen!s, peidant qu'il fait M. Brown, ous le'ave'nt, était Pl tae

* ,inze-ptuir.ceritetune cision a une guerre . à mort au mou'ardier, au du mitistre ; ur y.rintipu:vest
P'veuant. Le .constructeur~ henreux et poivrier, au pickles; et à -la bo iteille. de la chüte coip i de I'du nistiren.

content laise. fe bureasti di fouýritsseur. champagne; les travai' e trs 'snt au chan Quel' déai roi
Forqatf-I rgueilret-da'pédantisme il tier, frissonnant en lhver et suant en.eté IN os apprenotrs 'r M. Déliýl". Van-

enigme déjà le boulet e.joug .qu leur i n.sv cet iofa- cien shérif de Montrl eti iifnient
ne constrctuteur armbasudetur de Sa Majeste, est appeit

au paige degruinir nlstt(.
Là barque i,griltle .comneaait à

faure de I cau, plaisg uiiiour la coi-
- du ara à' bonp fi, unus y ad .ceriari'

O Nous reaqun n Hep~- ~ ~~~ l~'~J4rcnaqîa ié-e t leý feuille. pli-
nce Tbhtee iux I rois-Rtvere. est entréui&ians

> s ç~<aaquatu-ziene anaé'dlexhte;:oUaelle c rééanslêXutde dlfënu( les
n utri-s,- de la ause'ïafioiale:sf tojpùol
ideme'ureecin ñe a.s pririjes itge

- ~le efllre dei siél etidiis k. Giuê'R
aux; rédicieurs de'*eiteeu. car' ell'Le vaisseau est énfin terminé Le'con-snu s

tracteur ehoisFt un parra et une mar peau libérul* e1 pour . la'il4fense desinité

fin bon matin i isseai, poussé par un res a cuse n'ationale e nesswurs

fv a a uinrh e éce.mpense de 'tant'.de ilevouemfent,
.. é pat • ' unotieont e " d'o r de-voir naitre dans leurétraner: le constructeur est'snr e qua t. . - . .dasrp une autre !feu ille; donC fle but et devoyan partir aproprie g'qui peat tre, ds

a o n~~~~~ae*, ik e ndia;jar s ie sarîredeiarep iiqe
nels voulotns parler dajarnal desT rois-

doncn..........t s de erer I rq dràp'é umnteau deL àTu po costructeur, ce mon- Détrom z vo'ce nis c r me à relii lte a, r:i-nir ... i ilnto r arrivers ij)Ù us e ilement aý
yeur' '" '>'e' 'a '"p.er ¢ a 'son but. Nàuî&doutòós fort' ed jour.

Àonze heures et.'dunie mratin vouq n un mn& s Ç nå 'atteigneVausei s ùatorzièîe annee
e rencuntrezdis lá ra.Sf Rire' la mse-ronenan à er ai! d exisec

canneuM. ;Main le lorgnona à l'œ!le' Et-, s,, et y .e
cigare auè- Il passe droit :gdndè trois se/nanée, des moia pt ste. rrä par r uv leat

ôréetaoil ilaugente :1 pa's. ta ret etie, sîrmme yous -Oc a to-chrz rMaoaîd
li. valors il roai-ss'aer pet fettja mats < , M oiD adnî tstest4ërîourctrt,.Oonimî un, .i".u

poimsMA:~pare ngrandventyd'Nordl F .. Ð:étroripezüvousadonc,, viigs. , de son voyagean e irÔp'unù'dt4n
pr des bordéesd tttair êw trot Au prochaa iarn.o nou-* reviendrons qu'il est. maigre, P tie-s disent qu'il es

naccoste celuic ette un grand ecla sur Ce su.et s; lia petu qui dcli .les ata,în x 'e

e
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Angleterre ne l'a pas empêché de conson- Il a un souvenir.plus que vague du lons dé faire une visite spécialo à la.C
mer 132,000, tranches de eftat.r lmr 20, se beefste sin germain, de Christophî.e Maclon, le pità , ui voiret:admirer une.es nief:'

Mét arrêté.a Glasgow, les au- commissaire d'écolvs à o *i d d à mònd m a e ''rai
ioriés sãþçonaièit qe e'taitSt pien. 11 ne, se sou vient :<que., e.M. Van den ýphgåè Ers.o'ãr.Skid'

le chef des fniensen Irlande ; sa.prë Pi elouf, iUui fait unevisi eto es:an- et aet lrmusiqiiee à ceritieues.-a ?onde,
l'avoir! peséét mesuré, toussçps dis- depie .ses hoirnmages auxfil
parurent-à ce' snjet: il fut'relàché..Ce mon- du M. P. P. e L nrIIpýurriil naquîýt en Fance, sur lé
sieur a rapporté de son excursioa dans la Baististe Pacçt est maintenapt i swel;l'Alleïane. nierson u rapairie de Vergiaud une quàùtit,ý de lents i, signe 1. B.. de la PacpIerie, et aprè son oreille encore.ieree l.l ti dlor
de papier-inâché -qu'il posera pour uni pýrix ao cultivê'a. C. Lep- gue de barbarie i 'r
trèsrance, il et .evenn .mer-bre actif du jouaitau superlati. Celu-cs>ensaquadu pont. club des lp:t.eurs. faisant rsoenr a bqü· e d nfan et

La cargaison se composait aussi de 3000 Il pointe eppret .iise .a la promotion. inîstrumtiet.t favr ïpntaî
luiprr se a' a rlo mînoî>1nîerai..Ilquarts de harengs salés et de 200 boitez; .lui es gerfes de l borne musiquU Vo.de pantiun.4 :rionelLIs. * verrez tout l'heure si ces TréaT' F AO..

Quel .etungo.enue 1 - pen,sëe de notre étaiept justes
prote Ap E M B O U R S Aprs sa n'ais anc'eon pèréîqt sa mèr

. -- -l .B 0ayant .perç s r la têt e e fa t
cOMr ET O.N. TIMTUN. LE.D e .e'ril a s bose déeinsure, crurentdoir inteo

OoUVERNEMI'NT. r le médeci sur ceite protubrdilu couvrai ou[etf.-Qnel est ta p ueul.ö ne crait àraordinaie qui t preglue tò t[ -uite el fin.] pas la disetne ? le crane.- Quelle nefut pas la joie deAveà un gourdin de famille. -C.'estlpapier jeiit pait. parentlor d'ils.a'pie9t *de la b
1. Van den Plouf, à la clôture du pol, -A quel ne.,nntî voit-on rire les« haren's !" du médecin' que.t $hà'e n'ét -ait ti>-i xlfdeuxiène jcur de votation, apprend le -"Cest quanst ils so i anelige gais taran- Ire que la bosée de.la musique.succi de a candid4ture et les ex ploits é"®- Auesitôt-que l'itl ëpée dén

de la fanille Pacol. -Quelles sont les notes rmusicales avec lesquel- lie V;e dévelpIl mande auprèodl lui le pèr'ePaet tlui les o"peut preudre leonnais que cov ençè l ne quieurpîe rn
promet une place pour ison fils 'qui a bien ère. pe tarda pas à l'inviter aux'secretstinérité du parti conservateur. --Quelles eoîu les chaussures les p'us musicales? de la:manixvelle. A dix ans, il faisait'sor
Deux semnainee après M. an den Plouf ° ehaussur la las re facieu cirer.' tir di ,lu'rs de l'orgue de barbarie; desparle a-un ministre influent des services -- Quel iapport oeil tes bijdux fau.x avec son:sdivins. C'est à lui qu'est d n

gdeluia rendus la latuiill'e Pacot pendant ta nuuiJt ue naer des perftà ltinqnetst da 'ubicson eledtion, et.e .recommande pour une bel nsprument.
place de circ surnuneraire. • -Pruoi uit-on craindre uie cantatrice Après diverses tentatives infriietueu 'eLe £ministre promet une récompense à --iParile qiel e aimlie et chante "1 est' mé d'établis.sement' en Amérique, il devint
Bapt iste das une lettre qU'il' *Cnt de- sa cliaue.' par hasard organiste et tnaîtré de chapSell
iain au îveula'ble pere.Lacut. --Pourquoi les chanteurs qui n 'ort pas de voix de la Caiiédrale d'Outaouais. C'est.dans

Au bout der einq ou siýx mois Baptiste sont-its peu propres a porter des fardeaux ce temple privilégié qu'il: !iÏnd lessiS-st-' i tieé par le 'iinistre ì se redie --- Parce q .'a uni le do faible e do." lance
incoutin:ntae t Eue on peut des tonneres etds élaires d notes etßia ptue fiit ses mal.'es, obtient de co ul'rer coirne le pèroI ai-ique de s onos Il aepdjages le chant et luM. au den Plouf une pdsbe gratuite - et l'mage.eu e. " plainchant dazîs toute4a pureté prinitiv
pour le Graid-Ëroguie ut arrive a québec. -- Po turiez-vous Ie dire comneut finlit ut bol < c'e4t son moindre ta,lApt'. Il' possède 'a
. Charge le .ces iLtre. de rcolnaiana- rep . fond la gamine naturel!e psse du dotiotil court aez la ma stor; aod auge epas.fi ttpreunlu soi, èt vi.ce ve.rsdavec une aisance, uñe

pond cieur gni e de la pyme a , suivrs ficilite qui itent du prodigé D s maliiîi
--uSavez-C vols þurqoiles pe..res..nt.a.ter- prétendent qu'il tient un 'eu trop areur Ste mres (e làa tes& penti sont ta
et þ u'iIs.odttouijours lair dbauchés acpompage tout, ietsit gad de

nPar. ''U'uî t -.. ''' ne.ne jusqu'.au pre re,-lorsqu'il ad resa lI
- mn fil pd ur sepromener parole aà es ouaille: :-aù moEus" c, est

aue sur une rIVi<ne ce qu on nous rap.orte. Lor. que:lesch i-
-- l aut:.:cîargår l'âne aven du sel. tres ou quelque Coli tlde 'sonchoeurchn.

-- l'our quoi len' [-t a x ( i i? st"a r- uCe q ilurs on a la nacelle an a set .li u r c q i ' t'Š ar î'y i l'd rouve

aMousei. de niarir les son' deei'reu"a\ lbs no
tes fausses qui sorle'nt d leurégosie
C-est un îalegit i' ède très

noire cole'pondant Rimoutki. N haut di g. iniiens ' e
publieron tre' rouiqueast das aur d:IJr e pr.:ñonie, n'/Jnumer et nus vous assurons. quo de peuvent pas co- iinde ea fien

ae r u binäionde so s iipeut 'arriver à -unh
a ir'';reux réesta.

aoua publirpns fon'dde musiqu'e très étndâ et
mes-o p b îlin uta rochait nuiené- tròs varié: Ur"iiiinanche il ddnne di. Hau

e G'orge Pttee di del, le dignanebe suiyyat il donner-ât
rri otees5ofl nobintt. , meest varié.té u d rechii(fé,'e qud

Ennn.Ï1 triomphe; obtient ine place painuer, votre corre.chnse qui y rurn '.b-co;mm dnu
de $ 2' par 'inur,.il vent remercier le mi -dusée, nous rep tn op leg damnes gouttîs d'ean

tflstre, mais l'émotion le prive de la paro e inrled isulter. .Nusdiaion 'il yi un it a qur ,e
çut le jour snrl1es conhns ik 11erna

Vox faucibus Fu'sz.1i dé" sorte 'qu'il ,t' un ieu. 4lernand,tïi
1ort1 alors chez iucAn is e , ons art-i jaais ét illa dernuò e mode et s i .donné d7c'nîendre et d'admirer un artiste pr.iileeîò.npon:otceu'e'a f lå i

n no hez Russe)1. .. înîi.de n. q' chosi .pouri betre de-ens jî noj aiè îe'Cl'lgià nieUnàidr ii
exploit 'hîbe', mamis ptt n-oresqueCitquu'delî"'n*glis et ie'ehdiq'ôô't drío-ls,

et e c t aujourd a o fé r e des O*ptaiii i.Si .ous n'av'ezpîts p Len Ore 'on ihhei ó dd-, îeis la
>mr ln ce'tte 'bn f'r: 'i, loi$ vo s o e- e (irlandais )'; et Jorsqu'il est fo'cy

I 

I
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Il e i~% uŽ I'ongais,. ne fait. cha nter
que d å iiWis et ne choisil coiïne so

istàsie.soi)eaur qu de'd'ngsiany et an-
laises (Irldai e ;és riil est orée
&elefaieï'n.fraiça , ce n'ést qgavec la

p)us graaderépugnance.
Nous n'en dir on -pasplus-aiu iurdl-ti

sur cet artiste qui Menite l neilleu:
so;f ii ' it -n grar cint
coáeMòtrui ou Québec.p n r pouv oîr
étalFr Èe laire .valoi r. n Strd ta-
lent de 'I'ýicu.; Esp)ro:îS qu Ntaie
seia* a p-ti te e - d'O tïd-a3 pur
alVer a1idiiïné de ces dax y ill

au~ aleurú,2 bsë'ad grand jour ses
pnonais ad'es ses 'apacits qui souf-

frer: de se .trouver dans .un c aqs i
étrZut:.y

prii entúque nous avons uP avanta-
ge d voir et de goter ce'phenornenemd-
scien. nous ne demand ons qua mourir

enâi'x. et'-1mpIe du bieuh'eurenx
Simeog, nous disons Mcc iniltîs
pet.vumiluum, Do?24mie, rt ace.

On dit que depuisle dleart
Miu<;h . typqgralihe, pqur Ottitwa, le

paper, a-subi une hausse considérable
par ce, monsieur.éc..t son.ent, très sOu
yent .,_scsnis-. enèepq epnore

se voy man.~s papiP,-ilthi ri..ne ins-,
piration que n auraient. pu mettreli e
p rat ge, leg roquoîd i nouve4u na -
ple,il y a quel (lues cents ans t. il Qia
sachemi e,,en- dechira,,,,utn. .. mqrcc-au el

it on ami. Subime _dévouemeni-
Pauvre Jos. ti esbien toujours e~ mee
le souvenit g is . toi., un
gouti dead. sur une feuille iaet nv-

Saiteet daéerde-So

Pamsons à une .aut tribmi ion Cette,
fois'Mlà te öifét un bi fe
mîer ile eu on-e~îll mquicîpa et
aussi iea pçwimargul1 er. se di gn té
eus.ent. lue raiener a 1 ordr e, mais que

C1ijur e ,dnarch, il avait
Porer,4iblYa h.îüe eti en i.pPo
tait.pl cu pq î ic . en s ut.,

C'était ' 11u1 t, 111 pariait d a-
~~ ~ l'air e

tre.mler sous ee nedu.etan.craignait,
à îõ mi luiŠEä%'tqulibe,

ÁÍAlezplutve .l di.fernd.Ilne~ doi-tl q.SfuCer dV t -afe
Ili li núa pa4nmysuxý q µiq ne
fût qu mit . risuîrès ,. di.

. t .état dn l vuis , :arne.
cela a: iu..dsles ferme',. y ava ii

r e is ase pr,
Wàt eatre pour à;ir o1nn non alla i..

Npre homme reconnaït sa voix,; Y -
bl'o tidn toni urre sa.tele. in s
l'q tiril se, a4 pt it tant .q'' 1i, peut

nu r sppero ved,,e.nil me Hissdain eomn du ti t, n. on

ne pense pas à tout, spo'lemi nen n l
ira .pu oa.qIaidpn esti danse in. ; e

il ,oiqu'i a uney.yntellei une

nie ássis u 'ien. un
gàÏijfdýbî,bic dt dela malrenoitieuse,

reu r pesant y étalt tombé*

Sd a e t -d e ux

Ae i tan ó -

me qui se débat sans comparaison
cîinrîe un chien a qui on a, donné une-
fortie prise de tabac, pend ait que sa fem-

me et sa fille iaient de- tout leur cSur
et crioient :*BonIbon le Cufd va voir
c:ornmvn. vu on coddi ez La chute

. 'qait rtndu-compètcmm n: a ses e a
étaît venu à bout de >e retrouver dans
recile et, il néase sntyUlits auctin-e

. ; e f r' - · · -vie de: doimir ; ias,- que air. som ph!
ta oi était resté de I auitri epté - -di lit';

il motèdo-id piteusen'ictt le liatit '<le' là
tete, et supplie z'a femîîrre le le lui passer.
Celre Gi fai:- la sourd r lqi ile; il fallu,
que le Caré lui retndit ce service. La

leçmi fut prqfitable, plus que .lmais il ne
e gi, ~rla g ande- oie-deses en-

fants. et il est reuevenu ce qu'il :eMta t au
ond . un llommtii di-ne, labqrieux et

chrétien.,

GRAND OQNCOURS flE BOXF -

Il serrait peut-êre intéressant io:îr les
nombreui le-ei'ur <e votre spirituXel'jour-,
pal, surtout pour les amateurs de la boxe,
d'apprene~ n' é ne granude match doit
avoi: lieu prochainement. Les Jouteurs

en cette occasion seront.
Sanfaço:i la Biiyonnette et Ptit Pouce,

Rainc Ils ont, déposé- chacun deux
lire (le snd&ix cuire le-, main-ý de«leire.1
témoins, MM. Etl.BoillvetEugèneBlaik

Tessier dit Laplante. l'homme aux
gral'Is yeux verts, a été fait juge du
combat.

Les té.moins, par une prévo3ance qui
ne s!expique' pas, ont décidé que les chez
veux de-s déeLx ch>,u mpionnu'eraient cou pé.
ras. Les préParatifs se font rapidement.
DéjA.N. Piit Pouce Racine a fait venir
de St. vauvtir p!uîy le Sreet .Riuiay un
habillement qni co.nisîe en une camiole
de"laine; et'uin caleçon .calant dm peau de
chien, et il fait fabriquer chez Marcotté
yn petit pouce en fonte. Q:uant .. la Ba-

yonnette,. on ne sait pas eico.e quel. cos-
turme il portera, mais on pense quýil se
mettra dans un fourreau.

La jonte aura lien surie Skating Ring

FARcEUR

LE CYCLOPE EST MORT !

On dit ti'iVy'aväit plisdebière que do
corps !

AVIS AUX i)lNISEL'LES.

Jn-jeune ornne de. vingt;.ciniq ans
bien .menbru, bon pied, bon .ili parfait

en leautté,reipli de e ihr.mnes, taille ber-
cpléane,4 pieds.cinq pouce. et troislignes,
desirant a~ ingrierndo mra descã.lition.
1 è.sN. ibera sUne -ee ou .milles

lonis:aura. la préférene a .i petit,; petit
Prevost. Sadlress r au bureau, rue. du
P'rince Edouard.

NO MIN ATiO

On nous infortne que M. 1. Gaboury
va ê:re nommé bedeau à Si Michel en
re pcon naissan Sdei ouvragez qu'il a faits
a l-lopitalde 'n.arire.

M. Edouarcd Vahon enr.issenrm
ment depuis qqil est au bureau d i Oycl'co-
pet. Il en est rendu à.son- quarantienèm
verre del bière depuis ce. matin.ý Ce
triste Eionard Vachon vachontie, vachîqn.
ne, et vachonne encore. C'es.t unec éiojle
qui file,,file, file et ne i tr.it pas.

;rîOUSRPRi E

Porquoi'd e me e. 1r pr
ILarît-deiti(reFå Wistôlet p le" Çié
L'art d'acheterýp-doIld eWrés

Honoré: rrMrd Marelanùa comiit' i on.
'Mdthode-sur le go^, par e me ne.
Secrets d*oLfc'e' po'ur 1 t " devode

les secr'els de ouaé etpa.. l

Des pioupitis, par le nuêne.. .
M'ïie de jêjWiser.' as à,'l Ip'r

Antomhe4 C'iin RichrmnÏ ei 'Si. Cir.

Commis Rlue' dè1'cm unne ''~

.Mnie ,e pqtiner e mQ tata r ledos,
par le -inem.

Des eftets de ma personne longitudinale
sur ces daimes .t e Medsidées sur ,0 ro-
nres rée chevale'ri e . Jphîs lpâe-
tier lit longje-rnains.-

Etude Y:Ifr les devors desfie e
leursflles, per le même.

*Bou fonneple,fnas e kero -oree,
ir le igiee.

.Qssgerla ions sur mo freé Georges,
Le petit Plhil(non-n'a.~.pines..d'o.uvrage suivi de 'histoiredrolat ue d'une banque'
Edonatd Toîot n'écrit, plus i route 4l'Islet, pa:le rênie.

j'e oi < la sne:paresse þlus!'

lope " est rn t. I NA
(Un soir qm, le ciel était nuageux.; 11eO

les mingees sipromenait papessenment
;r.e oln:pmayanvoihî rdagsiaatelier YT. TLo se.iE or

de M. Normand], le cyclope agouia.te RÉP&R E et netoie le5MONTR.Es HOR
amiutorduesonl.it-Edonard Hui.tt. Edo.rsee -I

.î- •td S.nrouvragesera.njpu s g aan, et ayersen t ps larmies amères .et, alcoo- t bas p .,
ques qui coulaint paresseusement -ur,
letirs jouies.-

j Qne. 'était triste b Ser LL a es venc;re e,
e.Ilendain .on iihumani.tioni utit li1 .-

Edouard 'ache:Yacho -. EtidonarclIuiot . Lauret Moni
Theéodule.Blai et le petit Paré chez Alex. tc bo s

va.eent pwttewegr de ev i ge'


